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La difficile insertion des décrocheurs scolaires, et les 
politiques actives de l’emploi
● En 2017, 80 000 jeunes quittent le système scolaire sans diplôme

● Dans les années récentes :

○ Un balancier entre subvention à l’embauche et formation professionnelle

○ Apparition de politiques de contrats aidés “hybrides”, mixant subvention à l’embauche et accès à la 

formation (emplois d’avenir, parcours emploi compétences)

● L’insertion professionnelle des jeunes sortants de ces dispositifs peut être liée à un 

effet de sélection ou à un effet de réseau, qui rendent difficile l’interprétation des 

résultats. Un testing permet de supprimer ces deux effets, et de se concentrer sur 

le signal envoyé aux recruteurs.



Quel mix entre apport d’expérience 
professionnelle et formation 
diplômante pour améliorer 
l’employabilité des décrocheurs 
scolaires ?



Protocole
● Création des profils

● Contenu des CV et lettres de 

motivation

● Candidature à des offres d’emploi



Création des profils
● Sélection de deux métiers : Cuisinier (Rome G1602) et Maçon (Rome F1703)

○ En tension, avec un degré suffisant d’adéquation formation-métier, et où nos profils sont plausibles 

● Création de 2 candidats fictifs nés en 1999 : Alexis Dubois et Théo Petit

2015

Brevet des collèges

2 ans : CAP (lycée professionnel ou apprentissage)

1 an : Décrochage 

(2 CDD de 1 mois sans 

rapport avec le poste)

1 an : Formation qualifiante

1 an : Expérience

1 an : Expérience et formation 

qualifiante

2 ans : Décrochage (4 CDD de 1 mois sans rapport avec le poste)



Contenu des CV et lettres de motivation (template 1)



Contenu des CV et lettres de motivation (template 2)



Candidature aux offres d’emploi
● Candidature à toute offre d’emploi en CDI, CDD ou saisonnier en France 

métropolitaine (hors intérim) trouvée sur le site de Pôle emploi

● Sélection aléatoire du profil, du nom et du template

● Envoi de 10 960 candidatures (2 candidatures par offre) de fin janvier à fin juin 

2018 (80% cuisinier, 20% maçon)

● Suivi des réponses reçues par email et téléphone

○ Pas de réponse : 70,5%

○ Rejet de la candidature : 6,9%

○ Demande d’informations complémentaires : 10,5%

○ Proposition d’entretien : 11,9%

○ Proposition d’embauche : 0,2%



Résultats

● Taux de rappel

● Effet du profil sur le taux de 

rappel

● Taux de rappel

● Effets des parcours de formation

● Candidatures spontanées



Taux de rappel



Effet du profil sur le taux de rappel

Note : La variable expliquée est une 
variable binaire égale à 1 si le candidat est 
rappelé pour être convié à un entretien 
d’embauche ou pour une demande 
d’informations supplémentaires. 
L’estimation est faite par les moindres 
carrés ordinaires et les écarts-types (entre 
parenthèses) sont clustérisés au niveau de 
l’offre d’emploi. La régression contrôle pour 
le mois d’envoi et le département de l’offre 
considérée. Référence : sans expérience ni 
formation, département de la Gironde, mois 
de mai. EAv = emploi d’avenir. *** p<0.01, 
** p<0.05, * p<0.1.



Effet du profil sur le taux de proposition d’entretien

Note : La variable expliquée est une 
variable binaire égale à 1 si le candidat est 
rappelé pour être convié à un entretien 
d’embauche. L’estimation est faite par les 
moindres carrés ordinaires et les 
écarts-types (entre parenthèses) sont 
clustérisés au niveau de l’offre d’emploi. La 
régression contrôle pour le mois d’envoi et 
le département de l’offre considérée. 
Référence : sans expérience ni formation, 
département de la Gironde, mois de mai. 
EAv = emploi d’avenir. *** p<0.01, ** 
p<0.05, * p<0.1.



Effet du profil détaillé sur le taux de rappel

Note : La variable expliquée est une 
variable binaire égale à 1 si le candidat est 
rappelé pour être convié à un entretien 
d’embauche ou pour une demande 
d’informations supplémentaires. 
L’estimation est faite par les moindres 
carrés ordinaires et les écarts-types (entre 
parenthèses) sont clustérisés au niveau de 
l’offre d’emploi. La régression contrôle pour 
le mois d’envoi et le département de l’offre 
considérée. Référence : sans expérience ni 
formation, département de la Gironde, mois 
de mai. EAv = emploi d’avenir. *** p<0.01, 
** p<0.05, * p<0.1.



Hétérogénéité des résultats selon le degré de concurrence

Note : La variable expliquée est une variable binaire égale à 1 si le 
candidat est rappelé pour être convié à un entretien d’embauche 
ou pour une demande d’informations supplémentaires. 
L’estimation est faite par les moindres carrés ordinaires et les 
écarts-types (entre parenthèses) sont clustérisés au niveau de 
l’offre d’emploi. La régression contrôle pour le mois d’envoi, ainsi 
que pour les caractéristiques de l’offre : temps de travail, type de 
contrat et niveau de qualification requis. Référence : profil sans 
expérience ni formation, département de la Gironde, mois de mai, 
offre pour un CDD à temps plein sans expérience ni niveau de 
qualification requis. L’indicatrice de taux de chômage doit se lire 
comme l’effet sur le taux de rappel du fait d’être au-dessus de la 
médiane des taux de chômage par département en France 
métropolitaine. EAv = emploi d’avenir. *** p<0.01, ** p<0.05, * 
p<0.1.



A retenir
● Dans des métiers en tension où il existe une adéquation entre formation et métier, 

combiner expérience et formation qualifiante permet aux décrocheurs d’atteindre 

des taux de rappel très proches de ceux des sortants de formation initiale

● Plus la concurrence est forte (taux de chômage plus élevé ou expérience requise 

plus importante), plus l’ensemble des taux de rappel convergent vers le taux de 

rappel des jeunes décrocheurs restés au chômage

● Résultats confirmés par les premières exploitations d’un testing par candidatures 

spontanées

● Etre rappelé ne signifie pas forcément être embauché



Futurs développements
● Consolider la validité externe des résultats

● Poursuite des candidatures spontanées (8500 candidatures de cuisinier et 3500 de 

maçons)

● Enquête qualitative auprès de recruteurs

● Un deuxième papier en préparation sur la comparaison entre lycée professionnel 

et apprentissage

● Pour approfondir : tester d’autres certifications (CQP, bloc de compétences, 

habilitation…) ?


